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VOuUsS AVEZ VECU
PES EVENEMENTS
CHOQUANTS
DERNIEREMENT 7
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AVMEME PAS 50
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QUEST QUY A Y
ON PIRAIT QUE T'AS
VU UN FANTOME.




HEIN 7
IL S'EST PASSE
QUELQUE CHOSE 7

NON,
C'EST RIEN.







GATE DIT '~:
DES NOUILLES POLIR |
LE DINER ? :




S| TU SAVAIS
A QUEL POINT J'AVAIS
ENVIE DE NOUILLES QUAND
J'ETAIS EN FRANCE.






JE ME RAPPELLE
AVOIR PENSE QUE J'ALLAIS
MANGER QUE CA QUAND JE

RENTRERAIS EN COREE.













WOLIAH,
GA A L'AIR BON !
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PR RARAVERAVL ALY

AAH, CA
FAIT DU BIEN
D'ETRE A LA
MAISON...
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VOYONS
COMMENT CA
SE PASSE PAR
Cl...




MAIS 7
POURQUOI ELLE

SEMBLE Sl
FATIGUEE 7







SUNNY,

ON PEUT JUSTE
PORMIR CE

QUOI 7
MAIS JE VOULAIS
MAMUSER...



BON, BOLUGE
PAS, JE VAIS
M'OCCUPER PE TOI
TOUTE SELULE.






















HAAAN...
TROP BON !
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T'EN
PENSES

TU VOIS
TA QUEUE
QUI ENTRE

VANS MA
CHATTE 7
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JAIME
CETTE POSITION !

T'EN PENSES







MAINTENANT QU'IL
VOYAIT PLUS LE VISAGE DE:
SUNNY, JONAHICOMMENCAIT]
A F’EENSE'-R AVHAENAS




VEVIANVE &
QUE CA FERAIT

V'ESSAYER AVEC
HAENA 7

MONSIEUR...






















MAINTErJhNT QUL
FPANTASMAIT DE LE
FAIREYAVEC HAENA,




¥y JONAHICOMMENCAIT
»y A'SE SENTIR EXCITE.
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VOUS

ETES PRET,
MONSIEUR 7
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C'EST
MON TOUR.
BOUGE




IL FAIT
LE PUR TOUT
A COUP.
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MONSIEUR !
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BAISE-MOI
PLUS FORT !

JE VAIS
JOUIR.




T'INQUIETE PAS.


































QUELLE

ARHINIEIFAITE
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E«E‘LE‘EA C@MMEN%E— A

| J@L-IER AVE:CZSEA'CHATTE

ECE*LITAN SA MERE

AVE'-C J@NAH -




EL L-F: g LAIéSE

S, E':CHAF’F’ER UN PETIT
GE—MISSEMENT



IMAGINAIT-ELLE ALSSI
COUCHER AVEC JONAH 7















A SUIVRE...






